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Chronologie indicative : 

 

1945 : L’idée de dissuasion nucléaire naît dans un article de l’amiral Raoul Castex. 

1956 : Pierre Gallois rallie Charles de Gaulle et Guy Mollet au concept de dissuasion 

nucléaire. 

1960 : Explosion de « Gerboise bleue », première bombe A française. 

1964 : Mise en service des Forces Aériennes Stratégiques équipées de Mirage IV. 

1968 : Essai « Canopus », première bombe H française. 

1972 : Première patrouille du Redoutable, premier SNLE français. Le Livre blanc de la 

défense nationale définit la doctrine stratégique française. 

1975 : Jacques Chirac premier ministre évoque une dissuasion « au-delà de nos frontières ». 

1977-1978 : Ralliement du PCF puis du PS à la « force de frappe ». 

1983 : Création de la Force d’Action Rapide. 

1985 : Refus par François Mitterrand d’une couverture nucléaire de la RFA. 

1993 : Retrait des missiles Pluton, dernières armes nucléaires tactiques déployées. 

2001 : Élargissement des options de ciblage des armes nucléaires françaises qui ne sont plus 

exclusivement anti-démographiques. 

2008 : Ciblage en priorité des « centres de pouvoir ». 


